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Provided by the Church of the Lutheran Confession - Board of Missions 

Une étude systématique des enseignements bibliques (Dogmatique) 
Leçon 7.4.7 – La doctrine de la voie du salut (sotériologie) 

L’assurance de la foi 

Le diable essaie toujours de faire douter les croyants en Christ de leur salut. Dans le jardin d’Éden, le 
diable a essayé de faire douter Ève de la bonté de Dieu. Il a suggéré que Dieu essayait de garder 
quelque chose de bon loin d’Ève par son commandement qu’elle et Adam ne devraient pas manger le 
fruit de l’arbre interdit (Genèse 3). De même, le diable fait tout ce qu’il peut pour créer le doute et 
l’incertitude dans le cœur des chrétiens d’aujourd’hui. Dieu, d’autre part, veut rendre les pécheurs sûrs 
de leur salut par Christ. Il nous assure que son désir est que tous soient sauvés, que Jésus est mort 
pour tous et qu’il n’y a pas de péché trop horrible pour être pardonné par la rédemption de Christ. 
« Dieu…veut que tous les hommes soient sauvés… Le Christ Jésus… s’est donné lui-même en rançon 
pour tous » (1 Timothée 2:3-6). « Là où le péché a abondé, la grâce a surabondé » (Romains 5:20). 

Il est toutefois possible d’avoir le mauvais type d’assurance. Nous pouvons mettre notre confiance en 
nous-mêmes – dans notre propre foi et notre amour – et nous persuader que notre foi est si forte que 
nous ne pourrions jamais tomber. À une telle personne, Paul dit : « Que celui qui croit être debout 
prenne garde de tomber ! » (1 Corinthiens 10:12). Pierre est tombé dans ce piège quand il a dit à Jésus 
la nuit où Jésus a été arrêté que même si tous les autres disciples tombaient, lui, Pierre, ne tomberait 
pas. Mais quand les autres se sont enfuis, Pierre s’est aussi enfui, et plus tard dans la nuit, il a dit qu’il 
ne savait même pas qui était Jésus (Marc 14:29-31, 66-72). L’apôtre Paul lui-même a considéré sa 
propre faiblesse et a dit : « Je traite durement mon corps et je le tiens assujetti, de peur d’être moi-
même rejeté, après avoir prêché aux autres » (1 Corinthiens 9:27). 

Dans sa lettre aux Romains, l’apôtre Paul s’est demandé pourquoi tant de Juifs rejetaient leur propre 
Messie, alors que tant de non-juifs étaient amenés à la foi. Même s’ils avaient été amenés à la foi, Paul 
a averti les chrétiens païens : « Elles (les juifs) ont été retranchées pour cause d’incrédulité, et toi (les 
païens), tu subsistes par la foi. Ne t’abandonne pas à l’orgueil, mais crains ; car si Dieu n’a pas 
épargné les branches naturelles (les Juifs), il ne t’épargnera pas non plus. Considère donc la bonté et 
la sévérité de Dieu : sévérité envers ceux qui sont tombés, et bonté de Dieu envers toi, si tu 
demeures ferme dans cette bonté ; autrement, tu seras aussi retranché. Eux de même, s’ils ne 
persistent pas dans l’incrédulité, ils seront entés ; car Dieu est puissant pour les enter de nouveau » 
(Romains 11:20-23). 

La fausse assurance en soi ou en quelque chose d’autre que le Christ s’appelle la sécurité charnelle. 
C’est une attitude que les prophètes de l’Ancien Testament ont fréquemment réprimandée. Par 
exemple, les gens de l’époque de Jérémie avaient confiance dans le fait qu’ils adoraient Dieu dans le 
magnifique temple construit par Salomon, et donc ils étaient certainement en sécurité, même s’ils 
désobéissaient librement aux commandements de Dieu autrement. C’est pourquoi Jérémie leur dit : 
« Ne vous livrez pas à des espérances trompeuses, en disant : C’est ici le temple de l’Éternel, le 
temple de l’Éternel, Le temple de l’Éternel ! … Mais voici, vous vous livrez à des espérances 
trompeuses, qui ne servent à rien. Quoi ! dérober, tuer, commettre des adultères, Jurer faussement, 
offrir de l’encens à Baal, Aller après d’autres dieux que vous ne connaissez pas !... Puis vous venez 
vous présenter devant moi, Dans cette maison sur laquelle mon nom est invoqué, Et vous dites : 
Nous sommes délivrés !... Et c’est afin de commettre toutes ces abominations ! » (Jérémie 7:4-10).  
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Lorsque nous comprenons correctement la foi, nous réalisons que notre salut est sûr parce qu’il ne 
dépend en aucune façon de nous ou de toute autre personne ou chose non fiable ; cela ne dépend 
que de Dieu, qui ne peut mentir et qui est toujours fidèle à ses promesses. La foi signifie que nous 
renonçons entièrement à nous-mêmes et à nos propres efforts, et dépendons entièrement de Christ 
et de ce que Christ a fait pour nous et de ce que Dieu dit de ce que Christ a fait pour nous. Le résultat 
escompté d’une telle foi est la paix avec Dieu, la joie du salut de Dieu et l’espoir certain de la vie 
éternelle. « Étant donc justifiés par la foi, nous avons la paix avec Dieu par notre Seigneur Jésus-
Christ » (Romains 5:1). « C’est pourquoi les héritiers le sont par la foi, pour que ce soit par grâce, afin 
que la promesse soit assurée à toute la postérité » (Romains 4:16). 

C’est l’œuvre du Saint-Esprit de nous donner la foi en Christ et de fortifier notre foi en Christ par les 
paroles et les promesses de notre Dieu. Jésus a dit à ses disciples : « Quand sera venu le consolateur, 
que je vous enverrai de la part du Père, l’Esprit de vérité, qui vient du Père, il rendra témoignage de 
moi » (Jean 15:26). Encore une fois : « Quand le consolateur sera venu, l’Esprit de vérité, il vous 
conduira dans toute la vérité… Il me glorifiera » (Jean 16:13-14). Le Saint-Esprit nous rend certains de 
notre salut parce qu’il témoigne du Christ et glorifie le Christ comme notre seul et unique Sauveur. Il 
nous rappelle ce que Christ a fait pour gagner pour tout le pardon des péchés, et il nous enseigne à 
placer nos espoirs entièrement sur lui. 

« L’Esprit lui-même rend témoignage à notre esprit que nous sommes enfants de Dieu » (Romains 
8:16). Il nous apprend à ne pas faire confiance à nous-mêmes, mais au Christ. Il nous montre que 
même la foi en Christ est son œuvre en nous, pas la nôtre. « Ainsi donc, cela ne dépend ni de celui 
qui veut, ni de celui qui court, mais de Dieu qui fait miséricorde » (Romains 9:16). « C’est Dieu qui 
produit en vous le vouloir et le faire, selon son bon plaisir » (Philippiens 2:13). « Sa divine puissance 
nous a donné tout ce qui contribue à la vie et à la piété, au moyen de la connaissance de celui qui 
nous a appelés par sa propre gloire et par sa vertu » (2 Pierre 1:3). « Dieu nous a donné la vie 
éternelle, et que cette vie est dans son Fils. Celui qui a le Fils a la vie ; celui qui n’a pas le Fils de Dieu 
n’a pas la vie. Je vous ai écrit ces choses, afin que vous sachiez que vous avez la vie éternelle, vous 
qui croyez au nom du Fils de Dieu » (1 Jean 5:11-13). 

Pourtant, à cause de notre chair pécheresse, nous qui croyons en Jésus avons parfois des doutes et 
des incertitudes sur notre salut et sur notre foi en Christ. Nous avons même des doutes sur des choses 
telles que si Dieu nous dit la vérité et si notre foi en Christ est assez forte. Dans de tels moments, nous 
devons nous tourner vers Christ, et le seul endroit où nous pouvons trouver Christ est le livre du Saint-
Esprit : les Saintes Écritures. Nous sommes comme l’homme qui a supplié Jésus de guérir son fils 
possédé par un démon qui luttait contre l’incrédulité et le doute. Il a dit à Jésus : « Je crois ! viens au 
secours de mon incrédulité ! » (Marc 9:24). Cet homme est allé à la bonne personne avec ses doutes ; 
il est allé au Christ. De la même manière, nous allons à Christ lorsque nous allons à Sa Parole et 
écoutons ce qu’il dit. 

L’apôtre Paul nous dirige vers Jésus, qui seul peut nous donner la certitude de la foi, dans ces paroles 
rassurantes de sa lettre aux chrétiens de Rome : « Que dirons-nous donc à l’égard de ces choses ? Si 
Dieu est pour nous, qui sera contre nous ? Lui, qui n’a point épargné son propre Fils, mais qui l’a livré 
pour nous tous, comment ne nous donnera-t-il pas aussi toutes choses avec lui ? Qui accusera les 
élus de Dieu ? C’est Dieu qui justifie ! Qui les condamnera ? Christ est mort ; bien plus, il est 
ressuscité, il est à la droite de Dieu, et il intercède pour nous ! Qui nous séparera de l’amour de 
Christ ? Sera-ce la tribulation, ou l’angoisse, ou la persécution, ou la faim, ou la nudité, ou le péril, 
ou l’épée ? selon qu’il est écrit : C’est à cause de toi qu’on nous met à mort tout le jour, Qu’on nous 
regarde comme des brebis destinées à la boucherie. Mais dans toutes ces choses nous sommes plus 
que vainqueurs par celui qui nous a aimés. Car j’ai l’assurance que ni la mort ni la vie, ni les anges ni 
les dominations, ni les choses présentes ni les choses à venir, ni les puissances, ni la hauteur, ni la 
profondeur, ni aucune autre créature ne pourra nous séparer de l’amour de Dieu manifesté en Jésus-
Christ notre Seigneur » (Romains 8:31-39).  
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Questions 

1. Comment le diable essaie-t-il de nous voler la joie et la certitude du salut ? 
2. Comment Dieu nous assure-t-il notre salut ? 
3. Donnez quelques exemples de fausses assurances tirées de la Bible. 
4. Que peut-il se passer facilement lorsque nous mettons notre foi en nous-mêmes ? 
5. Qu’entend-on par sécurité charnelle et pourquoi est-ce dangereux ? 
6. Comment pouvons-nous devenir certains de notre salut et de notre vie éternelle ? 
7. Qui est celui qui nous amène à la foi et nous garde dans la foi ? 
8. Comment celui-ci renforce-t-il notre foi et notre assurance ? 
9. Que devons-nous faire lorsque nous avons des doutes et des incertitudes sur notre salut ? 
10. Qu’est-ce qui a convaincu l’apôtre Paul de l’amour de Dieu pour lui ? 
11. Est-ce bien ou mal d’être certain que vous allez au paradis ? Donnez une raison à votre 

réponse. 

 


